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Savons-nous ce qu’il leur en coûte pour entretenir leurs 
écoles et leurs chemins ?

Certaines paroisses sont ruinées par les taxes de toutes sor­
tes, et nous ne le soupçonnons même pas.

Enfin, pouvons-nous parler mutualité, coopération de 
consommation, de production ou de Crédit, Caisse Dotation, de 
Prévoyance ou de vieillesse, émigration, colonisation ou dé­
sertion de campagne sans avoir étudié et observé? Non.

Régardons les prodiges accomplis par le clergé belge et 
imitons-le.

DEMEUREZ PRETRES

Ai-je besoin de dire, que pour bien travailler à résoudre 
la question sociale, le prêtre doit toujours se souvenir qu'il 
est prêtre et qu'il doit asseoir ses œuvres sur la religion?

Où qu’il travaille, il lui faudra former une élite. A la base 
de cette élite, il mettra l'esprit religieux, la morale catholique. 
Elle lui suscitera les dévouements nécessaires pour créer et 
soutenir ses œuvres.

En outre, le prêtre doit être en état de rectifier les idées 
fausses des autres classes de la société sur la question sociale.

Ne doit-il pas être, par vocation, le sel de la terre, la lu­
mière du monde ?

En effet, qui fera comprendre au peuple travailleur la 
thèse de l’inégalité des classes ?

LE CLERGE

Qui fera comprendre à tout le monde que la crise actuelle, 
qui s’éternise, est due beaucoup plus à nos extravagances 
qu’au coût réel de la vie, et, qu’il avait raison ce journaliste 
agricole qui écrivait;“Ce n’est pas la vie qui est chère, c’est 
nous qui vivons chèrement’’?

LE CLERGE
Qui fera comprendre aux cultivateurs et . . . aux autres 

que l’agriculture est le cœur de la société?

LE CLERGE
Qui mettra dans la tête de tout le monde l’esprit d'écono­

mie en général et un brin d’économie domestique dans nos 
foyers? Le prêtre par ses conseils et plus encore par son 
exemple.


